
Marc 9 / 2 à 10 (Le 25 février 2024, à Beaufort)) 
Les récits évangéliques se suivent et ne se ressemblent pas: Considérons ici 

l'enchaînement des évènements autour du récit de la transfiguration. Le contexte de ce 

récit peut nous aider à découvrir ce qui a changé chez Pierre, Jacques et Jean, les 3 

témoins de la transfiguration de Jésus. Et si ces changements étaient, aujourd'hui, pour 

nous aussi, bonne nouvelle? 

Avant la transfiguration, tout s'accélère: Marc rapporte la confession de foi de Pierre, 

puis la 1° annonce par Jésus de sa mort et sa résurrection, enfin son appel à le suivre 

en portant sa croix et en renonçant à soi-même: Voilà le sommet de l'exigence 

évangélique!  Jésus propose alors à 3 disciples d'aller à l'écart, au repos; Ils ont besoin, 

comme lui, de reprendre des forces, avant de redescendre et retrouver la dure réalité de 

la souffrance humaine, face à un père et son enfant épileptique que les autres disciples 

n'ont pu soulager. Après la guérison de cet enfant, Jésus annoncera encore par 2 fois 

ses prochaines mort et résurrection, suivies de disputes entre les disciples et de mises 

en garde importantes. Si tout paraît donc lumineux et paisible pour les disciples sur la 

montagne, malgré une part minime de crainte, ce n'est le cas ni avant ni après: Tout y 

paraît bousculé, inquiétant et exigeant, pour eux. Ce temps sur la montagne serait-il 

donc juste une parenthèse? Non, car le moment de la transfiguration n'est pas un temps 

vide, les sens des disciples y étant très sollicités: La vue par la métamorphose de Jésus, 

l'ouïe par l'écoute d'une parole venue du ciel, leur corps entier sous le poids humide de 

la nuée. C'est une expérience intense offerte aux disciples, comme il y en a peu dans la 

Bible, sauf pour Moïse montant sur le Sinaï. Ne cherchons pas à analyser ce que vivent 

Pierre, Jacques et Jean ici, ni à vivre la même chose, ni d'une façon plus générale courir 

après les expériences spirituelles extraordinaires... En effet, que deviendrait notre foi 

lorsqu'aucune expérience ne serait vécue? Par contre, ce que les 3 disciples ont 

découvert par la transfiguration de Jésus, ce qui les a transformés, nous intéresse. En 

effet, ces récits évangéliques ne sont pas là pour nous livrer des anecdotes, mais pour 

nous proposer des transformations ou évolutions analogues à celles des personnages 

qu'ils mettent en scène. Comment donc la vie et les relations de Pierre, Jacques et Jean 

avec Jésus vont-elles changer à partir de la transfiguration? 

Ils redécouvrent d'abord la nécessité de prendre du recul: Souvent pressés par la foule, 

ils avaient déjà expérimenté les temps de repos en petit comité avec Jésus. En 

déplacements quotidiens, ils avaient apprécié les étapes de quelques jours dans un 

même endroit, les moments passés dans les synagogues constituant aussi des pauses 

bénéfiques. Jésus avait aussi besoin de se retirer loin des foules, et parfois de ses 

disciples, s’isolant pour prier. Mais là, c'est avec Pierre, Jacques et Jean que Jésus se 

retire ; pour eux, ce sera plus qu'une pause, plus que de la récupération: Ce qu'ils 

vivront donnera une profondeur nouvelle à leur marche avec Jésus. Une prise de recul, 

des temps de pause sont indispensables pour s'approcher de la personne de Jésus et 

entendre la voix de Dieu. Cela nous rejoint chacun, n'est-ce pas? 

Mais, voyant devant eux Moïse et Elie dialoguant avec Jésus, c'est le caractère vivant, 

actuel, des récits les concernant qui leur est rendu évident. Ce que Moïse et Elie 

vécurent, si l'on en croit les textes bibliques, rejoint les disciples dans leur vie de foi. 

De même, la nuée qui a accompagné Israël durant 40 ans au désert et particulièrement 



au Sinaï lors de la conclusion de l'alliance, manifestant la présence de Dieu, place les 

3 disciples dans la continuité des temps fondateurs de la foi d'Israël. La présence de 

Moïse, Elie, et la nuée enrichissent considérablement la conscience des disciples de la 

place éminente de Jésus dans l'enchainement de l'histoire d'Israël et du salut. 

Enfin, cette étape vécue par les disciples est marquée par une façon nouvelle et 

approfondie de considérer Jésus. Jésus, irradiant une lumière d'un blanc tel qu'il ne peut 

y en avoir de tel sur terre, porte en lui une force céleste éblouissante. Les disciples 

savaient que Jésus était un maître pas ordinaire, un spirituel en relation forte avec Dieu, 

un remarquable thérapeute, mais ils découvrent qu'il est bien plus porteur de la lumière 

divine. Cette vision est accompagnée d'une parole de Dieu en direct; C'est exceptionnel, 

surtout dans le Nouveau Testament ; cela marque l'importance capitale du message reçu: 

Il explicite la relation unique entre Dieu et Jésus, et ses conséquences pour les hommes. 

Jésus est le Fils bien aimé de Dieu: Jésus est celui qui rend Dieu présent ; Dieu est 

pleinement présent dans la personne de Jésus. C'est pourquoi, il leur est demandé à 

nouveau de l'écouter: Il ne s'agit plus de l'écouter comme un maitre, un sage qui parle 

au sujet de Dieu; Jésus n'est pas seulement un prophète qui transmet des messages de 

la part de Dieu. Dieu lui-même parle directement à ceux qui écoutent Jésus. Jésus est 

ainsi donc Parole de Dieu incarnée, il est Dieu, s’il s’agit de l’écouter comme le peuple 

d’Israël était appelé à écouter Dieu. Avant les définitions dogmatiques sur l'humanité 

et la divinité du Christ, c'est l'expérience vécue qui nourrit et transforme les disciples, 

leur foi et leur relation à Jésus, c’est leur écoute profonde de la Parole de Jésus. 

Que vient donc nous dire ce texte aujourd'hui? D'abord, la nécessité de temps de mise 

à l'écart vis à vis de notre vie et de nos rythmes bousculés. Il faut savoir prendre du 

recul par rapport à l'agitation de nos vies personnelles, familiales, professionnelles, 

s'abstraire de temps à autre du flot continu d'activités et d'informations. Pour cela, il y 

a les vacances, divers lieux et temps de retraite et de ressourcement, mais aussi savoir 

prendre une heure ou deux, sans rien faire, dans un cadre calme et apaisant.  Pourrions-

nous vivre ainsi ce carême, comme un temps sur la montagne pour recharger nos accus, 

non pas pour nous y figer, mais dans le but de redescendre dans la plaine, au milieu de 

la foule et au cœur du monde pour y témoigner de la personne, la parole et l'oeuvre de 

Jésus. Mais ces temps ne sont pas seulement des pauses nécessaires pour notre santé 

physique ou psychologique; Ils nous sont offerts pour permettre d'approfondir notre 

regard sur Jésus, notre écoute de sa parole, notre relation au Christ. Cela ne se fera pas 

toujours de façon fulgurante comme pour les 3 disciples, mais le plus souvent par 

étapes qui élargiront notre connaissance du Dieu de Jésus-Christ.  Faut-il accepter 

l'invitation de Jésus de monter avec lui sur la montagne! Ces temps nous sont offerts, 

plus souvent qu'il ne nous semble; Recevons-les comme une grâce, et vivons-les avec 

Jésus dont la présence et la parole sont vie. C'est notre vie, notre foi et notre témoignage 

qui en seront transfigurés, car nous apprendrons à le connaître mieux, à l’écouter, et à 

nous laisser conduire par sa Parole en tout domaine de notre vie. Et Jésus redescendra 

avec nous de la montagne pour nous accompagner fidèlement, dans tous nos combats 

et notre témoignage, comme avec ses disciples. AMEN! 

   

 

 



 

 

 

 

 

 

 


